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«on,i!aura contribuéà l'érection d'un nouveau temple au Seigneur,
d'un auto! d'où le sang rédempteur rejaillira en torrents de béoé-
diotioas sur toutes les âmes qui y viendront l'Invoquer, s'en pu-
rifier, s'en désaltérer, s'en tonivrer

Les Trois-Rivières, 2 décembre 1874. si)

UNE VIERGE AU PIED DES AUTELS.
*

LeSeigneur-QM'astvi donc, mon enfant ? d'où vient l'ombre légère'
Que je vois sur ton front, quand tu viens à mes pieds?
N'as tu pas le bonheur ? et pour toi, sur la terre,
Serait-il, mon enfant, quelques donr oubliés? -,

Veux-tu plus de plaisirs ? veux-tu plus de richesse ? /
Tout n'est-il pas rayons et fleurs autour de toi ? \.

pQur toi les cœurs des tiens manquent-iU de tendresse ? ...j

Que te faut-il de plus, mon enfsmt, dis-le moi 1

La Fie/^fg-Toi qui peux seul répondre à la soif de mon âme,
'

Jésus, tu le sais bien, c'est toi seul que je veux !......

C'est toi seul que demande avec trao^port ma flamme !

Et toi seul désormais pourras combler mes vœux !

Oh ! pour aller à toi tu m'asdouné des ailes !

Que me sont tous les biens, tous les dons d'ici-bas ?
Je te rends ces bienfaits de tes mains paternelles :

Le cœur peut s'en lasser, toi seul ne lasses pus !

C'est toi seul que je veux I une vive blessure,

A la voix de ton Sang;, s'est faite dans mon cœur •

Et je prendrai sur moi ta sanglante parure,

Tes épines, tes clous, feront tout mon bonheur 1 ,

C'est to! seul queje veux ! tes soufi^rances divines
Me font bénir ta croix qui sera mon trésor
Vers la rive qui vibre à l'heure des matines,
Pour être toute à toi je prendrai mon essor l

Toi qui peux seul répondre à la soif de mon âme,
Jésus, tu le sais bien, c'est toi seul queje veux !

C'est toi seul que demande avec transport ma flamme !

Et toi seul désormais pourras oou'?ler mes vœux !

Henriville, 7 août, 1874.


